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Une place pour les femmes  
et les enfants
L’émergence de la bibliothèque jeunesse au Québec
1
Source : Jenkins, C. (2000). The History of Youth Services Librarianship: A Review of the Research Literature. Libraries & Culture, 35(1), 103-140. Retrieved May 5, 2021, from http://www.jstor.org/stable/25548802
« [c]omme beaucoup d'autres activités impliquant les femmes et les enfants, la 
bibliothéconomie jeunesse a été à la fois vénérée et ignorée, et les origines et 
l'histoire des services scolaires comme ceux en bibliothèques publiques pour 
les jeunes commencent seulement à être sérieusement étudiés par les 
historiens des bibliothèques. » (Catherine Jenkins, 2000; ma traduction)
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Source : Lajeunesse, Marcel, Éric Leroux, et Marie D. Martel. (2020). Pour une histoire des femmes bibliothécaires au Québec: Portraits et parcours de vies 
professionnelles. PUQ, p. 2

« aucune étude produite au Québec n’a porté sur le 
rôle joué par les femmes au sein des bibliothèques, 
que ce soit dans une perspective historique ou 
contemporaine. »  (Marcel Lajeunesse, 2020)
3
Savard, R. & Delisle, C. (1996). Discours sur la lecture et les bibliothèques enfantines au Québec, 1930–1960. Cahiers de la recherche en éducation, 3(3), 411–436. https://doi.org/10.7202/1017435ar
« Les premières bibliothèques qui apparurent (d’abord 
dans la communauté anglophone puis chez les 
francophones) furent généralement le fruit d’efforts 
bénévoles, presque toujours d’inspiration féminine » 
4
Que savons-nous de la naissance de la bibliothéconomie jeunesse au Québec ? 
Que pouvons-nous apprendre ?  
Qui sont les pionnières de ce domaine ? 
5
Les femmes en bibliothèque au Québec
3 + 1 constats
1. Au cours du XIXe siècle, les femmes sont « absentes ou 
quasi-absentes » des bibliothèques. 
2. Progressivement, elles jouent un rôle plus significatif, en 
nombre et en qualité, au XXe siècle. 
3. Des « postes subalternes ». 
4. Dès les origines, elles assument le soin, le service 
et le leadership des services pour les jeunes.
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Source : Lajeunesse, 2020,  4 
Les femmes en bibliothèque au Québec 
Le cas des bibliothèques paroissiales au XIXe siècle
7
Qui étaient ces aides ? 
Leurs fonctions ?  
La question critique ici 
de leurs traces et des 
archives qui permettent 
de les retracer est 
entière.
Montreal Free Library 
en 1889
Mrs Thomas McCarthy
Miss A. T. Sadlier
Miss M. J. Gethin
Source :  Lamonde, Y. 
(2003). Un aspect 
inconnu du débat autour 
de la bibliothèque 
publique à Montréal: la 
Montreal Free Library 




« Le catalogue décrit en 16 pages
les titres de livres « for the Young ». 
On est attentif à former les jeunes 
lecteurs par des ouvrages bien choisis 
parmi les récits d'aventures, les 
biographies de saints et les romans 
adaptés à ce lectorat. » (Lamonde, 
2003)
Joséphine Marchand
L’Oeuvre des livres gratuits (1898-1908?)
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Le système de distribution de l’OLG s’est organisé par l’entremise des institutrices
Rice, Montreal (James Rice, d. 1958) (part of Rice mark is 
visible on the less cropped image at BAnQ), Public 
domain, via Wikimedia Commons
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« Notre bon Curé Rouleau a laissé 
Rimouski et je vous assure qu'il serait 
difficile de s'entendre avec le curé 
actuel, et les bons apôtres qui 
l'entourent. Ils ont des préjugés contre 
tout ce qui s'appelle: libéral. Il suffirait 
que ces livres fussent distribués par 
des dames dont les maris 
appartiennent à l'école de Laurier 
pour qu'ils y voient une répétition de 
l'histoire des écoles sans Dieu. »
« C'est par de pareils procédés que 
vous faites dire aux ennemis de la 
religion que vous êtes opposés au 
développement intellectuel du peuple. 
Je ne suis pas de ceux-là [...] et je 
continuerai avec mes compagnes à 
faire du bien, là où on nous le 
permettra, en éclairant les 
intelligences. »  ! Joséphine 
Marchand (3 décembre 1998)
Source :  Lettre de Aimée P. Fiset (14 décembre 1898) dans Montreuil, S. (2003). 
L’Oeuvre des livres gratuits dans l’histoire de la lecture publique au Québec 
(1898-1908). Documentation et bibliothèques, 49(3), 129–135. https://doi.org/
10.7202/1030194ar 
Source :  Lettre de Joséphine Marchand » (3 décembre 1898) dans Montreuil, S. (2003). L’Oeuvre des 
livres gratuits dans l’histoire de la lecture publique au Québec (1898-1908). Documentation et 
bibliothèques, 49(3), 129–135. https://doi.org/10.7202/1030194ar  
Source : Joséphine Marchand. Nos travers. Montréal : Beauchemin, 1924 [1901], p. 123
« il y a des femmes assez hardies pour aspirer à l’égalité avec leurs 
maîtres. […] Ne brûlons pas les étapes. Nous trouvons encore dans 
le champ étendu de la bienfaisance à occuper nos loisirs. Nous 
avons un rôle à jouer dans la société avant d’en jouer un dans le 
gouvernement ».  
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Source : Joséphine Marchand. Le coin du feu, 1896-01, Collections de BAnQ : https://numerique.banq.qc.ca/
patrimoine/details/52327/2657734?docpos=3
« Pardonnez-moi ma hardiesse de vous écrire. Ma seule excuse est que je 
suis une femme pauvre et invalide, et qu’à ce titre j’ai droit à votre 
sympathie... “ Mon unique distraction est la lecture ; je n’ai pas le moyen 
de recevoir plus qu’un journal. Cela m’occupe une journée, et les six 
autres jours de la semaine je reste sans nourriture pour l’intelligence. J’ai 
un ardent désir de me procurer cet aliment indispensable, mais où 
trouver celui qui serait en rapport avec mes faibles ressources ?  »
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Source : Source : Joséphine Marchand. Le coin du feu, 1896-01, Collections de BAnQ : https://numerique.banq.qc.ca/
patrimoine/details/52327/2657734?docpos=3
« Il nous faudra d’abord le concours des jeunes filles. 
Dans toutes les entreprises charitables a-t-on jamais 
pu se passer de ces gracieuses auxiliaires, 
messagères du Bien sur la terre comme les anges le 
sont de Dieu dans les régions où il faut des ailes ? » 
12
Source : Joséphine Marchand. Le coin du feu, 1896-01, Collections de BAnQ : https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/
details/52327/2657734?docpos=3
« Charmer les heures si longues, les journées si vides de 
l’aïeul cloué sur son fauteuil, faire sourire le pauvre infirme, 
éveiller l’intelligence de la petite paysanne rustique, 
grouper les têtes extasiées d’enfants incultes autour d’un 
livre de gravures instructives ! la pensée de tant de joies 
pures semées par votre main a de quoi vous séduire. »
13
Source : Joséphine Marchand. Le coin du feu, 1896-01, Collections de BAnQ : https://numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/2657734?docpos=3
« … pour faire vivre, des miettes de notre 
table, une foule de ces intéressants 
indigents. » 
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« dénuement moral » « des malheureux auxquels manque toute distraction, tout plaisir  
pour compenser les misères d’une vie laborieuse  » 
«  âmes simples » 
«  les progrès que nous pourrions faire faire à des esprits incultes, chez la partie  
illettrée de nos clients, favoriseraient le travail moralisateur des pasteurs évangéliques. » 
Des bibliothèques ambulantes
D’autres femmes et d’autres services pour les jeunes
• McLennan Travelling Libraries (1899 - 
1976) / Isabella Christine McLennan

• Aberdeen Association for Distribution of 
Literature to Settlers (1890) - section 
francophone / Mme L.B. Prévost

• Les Caisses voyageuses de la 
Bibliothèque des enfants (1939) / 
Gabrielle Labelle
Library and Archives Canada collection.  Des élèves de l'école St. Francis, à Richmond, 
qui se mettent en file à la bibliothèque itinérante McLennan de McGill, par Mac Justersous 
licence Creative Commons license : CC-BY 2,0 
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Les bibliothèques jeunesse au XXe siècle 
Et leurs pionnières
• Bibliothèque pour enfants de la Bibliothèque de Westmount (1911) / Mary 
Solar Saxe

• Montreal Children's Library (1929) / Une idée d’Elizabeth Murray. Fondée 
avec l’aide du Conseil des femmes de Montréal sous la présidence de 
Maysie McSporran 
• [ Bibliothèque des instituteurs 1869-1921] Bibliothèque des instituteurs 
(1932) / Hélène Grenier + Laurette Toupin + Gertrude Karch (1947) 
• La Bibliothèque des enfants (1937) / Gabrielle Labelle. Sous la 
présidence de Jeanne Boyer-Pretty

• De la Bibliothèque technique à la salle des enfants de la Bibliothèque 
centrale de Montréal (1941) / [Éva Circé-Côté ] -> Marie-Claire Daveluy 
-> Jeanne-Marguerite St-Pierre

• Bibliothèque régionale de l’école St-Jean-Baptiste (1944) / Alvine Belisle
16
Source : Activité jeunesse à la bibliothèque 
centrale. 25 janvier 1989. VM94-U4777-016. 
Archives de la Ville de Montréal.
Merci ! marie.martel.1@umontreal.ca
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